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Extrait du Catalogue de Plusique Chorale

CHCEURS A 2 YOIX

avec et sans accompagnement

Bourgeult<Ducoudrey. . Trois Hymnes, pour cheeurs de voix de femmes avee solo

BUSSER. . . . . . ®Les Sirénes, soll et chaeur 3 2 voix de f P ot It
CHAULIBU. . . . . *Chaurs d’Esther, soll et choeur & 2 voix de femmes . . . . . .« .
GRANDJANY . . . . 3alut printemps, 2 volx de femmes . . . . w8 (@ & W (e
LAMMERS. . . . . 172 Charurs du XVII* siécle, 3 2 voix de f«mu. I
Bourgeult-Ducoudray. . *Rusondufifre . . . . .« - + + « o+ o+ e = e 4 e+ e s
CHARLES-RENE. . . Souslabrisedumatin. . . . +« « + « o & o « o = + «
CLAUSSMANN . ° . Recueillement, 2volxavec soll . . .« .+ + « « =+ =« « + &+ =
CROZE (DE) . . . . Chant d’allégresse . .

4 Trois fables de La l'onhmc Le anrd d Je Corbuu. Le I.aoup o I'Ag'nuu.

La Cigele et la Fourmi . . . . . chaque.
DANHAUSER . . . . Départ des bergers, 2voix . . . .« « « « + « « &+ + « + =
GLUCK . . . . . ."BchoefNarcisse, 2volxavecsoli . . . . « « + + « « & &

GOUNOD . . . . . Déa dans I'axur des Cieux, 2 voix égales . . . . . . . . . .
» *D'un coeur qui taime. 2 voix en cheeur. . . . . . . . . . .
LANDRY . . . . . Les blés sont mirs. 2 voix égales avec uoli « e e e W W mew
N Le petit moulin, 2 voix égales. . . . o« & % e ‘e s e 8 el
» Faneuses ef Faucheurs, 2volx égeles . . . . . . . . .+« .« .+ .
GODARD . . . . . Bueilduprintemps . . . . « « « =+ « « + + & &+ & .

MAREBCHAL . . . . La Flotte des Tuileries . o audte Tol .. mo N B B R Beds
PESSBARD . . . . . WNoé#l . o 8 1 % OER % e W ek e ot 8 1 @ ren A
PIERNE (P) . . . . Ronde dca beaux ]oun ST, X1 % wek @ WA
REUCHSEBL. . . . . Vingt chansons morales, en deux fuclculu, 2 ot 3 voix . . . chaque.
SALVAYRE. . . . . Chaur des religieuses . .

THO"‘---~--Roadcdclc&llfauboudorman! ¢ 6 5 ® G R e & ue m e
L4 Barcarolle. . . “ o '8 o 3 ° % ® e

VELLONES (P) . . -'Damolndlenm.l?vohdcfcmmuctsoﬂ 4 6 18 n SEwm) miln

VOIX D’ENFANTS

AUBANEL (). . . . denvier. . . . LaTWNeige . . . .+ « « « .« + - .
» Mars . . . . La Pluie. . . . g W e & e 8
» Avrll . . . . Les Cloches de P.lqvu R R
. Mal. . . . . La Berceuse de La poupéc o m e ¥ ow w by &
> duin. . . . . Les Cerises. . ¢ a6 4 e & e 0w
v Aot . . . . Pigue-Nigue . . . .+ « « + « =+ « + o« =
» Septembre. . . La Chasse . e o & o o 8 s v e
» Octobre . . . La Rentrée du cl.u.sa ¢ e ® & s e e o s o
» Décembre. . . L'Arbre de Noél . . . . @ o @ s 6 e
BERNARD. . . . . Recueil de chaeurs, 2,3 et & voix égales, pour y-ulonnat .
DANHAUSBR. . . . ChantspourlesBeoles. . . .« .« + « « « « &+ o « o = =«
FAYAU (O). . . . . Ru bois rossignolet, 2 voix d'enfi . W el & W 8w M @ e e
» Berceuse d'luwrgno. 2voixdenfents . . . . . . . . . . . .
» L'fgnel, 2volx d'enfants . . . + .+ .« + « + o 4 . e s ..
» Bourrée, 3volx d'enfants . . . . . . . + + + 4+ . o« s = =
» Deux Brunettes (Musette et Prii ), 2 voix d'enfy « & %

L'HOSTR-PAIR . . . Farandole provengale, 2 voix ‘gplu o al

PIBRNR (P). . . . « Chansons pour les enfants (chceur & 2 voix Gylu). pcrolu de Huau“
Delorme ot Plerre Humble.
®N°* 1. S8oyons bona pour les animaux : les 6léphm, les cluu
les vaches, les nes. . . .
®N° 2. Larondedesinsectes . . . . . . . . .
N°¢ 5. La chanson des polssons .
N°* 4. Les plafeirs de l'auto. o
N°S8. Lavion. . . . . . . . .
N6, LaT.8.F. . o e
N* 7. Berceuse pour ‘nnd'min .
Ronde fuml«n. de J. Cassalgne, A 2 voix égales.
1l existe pour cet ouvrege séparé de l'éditlou pino ct cham la
réalisation mimée au prix de

L' t de quintette & oord'u . -
Orchestre complot &% e . s e
Partle supplémentaire . . . . . . . . . .

HENRY LEMOINE & C*, Editeurs
PARIS, 17, Rue Pigalle :-: Boulevard du Jardin-Botanique, 37, BRUXELLES

* Lds ouvrages précédés d'un astérieq 7 avec I'Orchestre en location.







GOLLEGTION DE MUSIQUE ANCIENNE

chez Henry LEMOINE & Cie. — Paris-Bruxelles

CH(EURS SANS ACCOMPAGNEMENT

1er RECUEIL. - 12 Choeurs 2 4 ou § voix mixtes, XVI°® et XV11° siécles. . .

1. Auteur inconnu. - Pavane . . . . . 4 voix | 7. Orland de Lassus. - Bean le cristal . 4 voix
2. ¥ n des Prés. - La Déploration de 8. Clément Jannequin. - Las, povre
ehan Ockeghem . . . . . . . . 5 voix P | PR e T S P T Ay 4 voix
3. Orland de Lassus. - Fuyons lous 9. Eustache du Caurroy. - Noél. . . . 4 voix
daniour lejen .. . « & "iv o~ 4 voix | 10. J. M. Asola. - Pange lingna . . . . 4 voix
4. Philippe de Monte. - Comme la tour- 11. Orland de Lassus. - Une puce j'ay
terelle (Ronsard) . . . . . . . . 5 voix dedans l'oreille . . . . « . . . 5 voix
5. Philippe de Monte. - Le premier jour 12. Clément Jannequin. - La guerre ou
dumoisdemay. . . . . . . . . 5 voix la bataille de Marignan. . . . . 4 voix
6. Jacques Arcadet. - Ave Maria. . . . 4 voix

2° RECUEIL. - 9 Cheeurs 4 3, 4 ou 5 voix mixtes, XV1* et XV1I® siécles

1. Arthur Auxcousteaux. - Estime qui 4. Claude le Jeune. - Psaume LI. . . . 3 voix
voundra lamort. . . . . . . . . 3 voix | 5. Arthur Auxcousteaux. - La vie est
2. Claude le Jeune. - Psaume LXX. . . 3 voix o R R 3 voix
3. Arthur Auxcousteaux. - Et cette am- 6. Clément Jannequin. - Les Cris de
DEBORY ST = e s, 15'a, 2o VL vl o m AT 3 voix (i o e e Ay R R 4 voix
Balthasard de Beaujoyeux. - Le Ballet Comique de la Reine -
Te — — 1. Le Chant des Salgres . . . . . . 5 voix
8. —_ — I1. Réponse de la Voiite Dorée. . . . 5 voix
9. — — Ifl. Denxiéme Chant des Satyres . . . 5 voix

3 RECUEIL. - 12 Cheeurs a 2 voix de femmes, XVI° et XV1!* siécles. .

1. Tn ne dois pas, jeune Liselte. 7. Jeune Ivis vous allez apprendre.
" 2. Sire de ta foi. 8. Pastorale. -

3. Le réciproque. 9. Le Langage des Scupirs.

4. Air de Table. 10. Venez amours.

5. Vous régnez sur mon cceur. 11. Amasons toujours nos désirs.

6. Le Rossignol gui par son doux ramage. 12. L'heureux Lindor.

il 4 RECUEIL. - 10 Chansons du XV* siécle harmonisées 2 4 voix mixtes par A. Béon .

1. La nuit, le jour. 6. Fleur de gaieté.

2. Gente Pasiourelle. 7. Ladinderindine.

3. L'amonr de moy. 8. Gentilz galians de France.
4. Chanson d aventuriers. 9. Je vons escry de ma pencée.
5. Chappean de Saulge. 10. Mon mary m'a diffamée.

5° RECU EIL. - 10 Chansons du XV siécle harmonisées 2 4 voix mixtes par A. Béon

11. Della la riviére. 16. Vray Dien d’amours conforte- mot.
12. Au jardrin de mon pére. 17. A la venue de ce doulx temps.
13. Veey la doalce nuyt de nray. 18. Hellas ! Olivier Bachelin !

14. iz sont bien pelez. 19. Av’ous point veun la Perronaeile. .
15. Qui belies amours a... 20. En venant de Lyon.

) ;
et e — e e
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	Henri Lammers, éd. - Troisième recueil de musique vocale (Airs à 2 voix du XVIIe siècle).
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